
  
 

     Echange universitaire au Brésil avec l’ESTP Paris  
        Témoignage d’une élève 

 
 

     
          Mélanie, 22 ans, étudiante en dernière année à l’ESTP Paris nous raconte son expérience d’échange universitaire au Brésil et les raisons  
            de son choix pour ce pays. 

 Tout d’abord, pourquoi le Brésil ?  

Pour plusieurs raisons bien entendu ! Tout d’abord je voulais 
sortir de l’Europe ; après tout, on a 22 ans qu’une seule fois 
dans sa vie, je savais que j’aurais encore de nombreuses 
occasions de visiter les pays d’Europe. En revanche, le Brésil 
semblait plus incertain. Ensuite, parce que les pays 
d’Amérique Latine m’ont toujours attirée, et le Brésil tout 
particulièrement. Ce pays est connu pour sa culture et ses 
paysages grandioses, je voulais en avoir le cœur net. Enfin, je 
désirais apprendre une nouvelle langue, et le portugais 
semblait agréable à entendre et facile à parler.  
 
La barrière de la langue n’a pas été trop difficile à surmonter ?  

J’ai suivi des cours de portugais à l’ESTP avant de partir, mais 
je dois avouer que malgré mon assiduité, mon niveau était très 
limité. En réalité, je ne parlais pas un mot de portugais ! Et 
pourtant … ça ne m’a pas empêché de partir. Alors oui, les 
premières semaines ce n’est pas toujours facile, mais c’est 
assez surprenant de voir à quel point le portugais est une 
langue facile à apprendre. De plus, le fait que les cours soient 
dans la langue du pays nous oblige à progresser rapidement. 
Bizarrement, les cours en portugais sont loin d’être si 
compliqués à comprendre, donc aucune raison particulière de 
s’inquiéter.  
 
Le Brésil, ce n’est pas trop dangereux ?  

On a beaucoup d’aprioris sur le Brésil, certains sont justifiés, 
d’autres moins. Incontestablement, on ne peut pas dire que le 
Brésil est le pays le plus « sûr » où l’on pourrait aller, parce que 
la situation économique et les inégalités sociales impliquent 
forcément des situations pas toujours plaisantes. Il faut être 
vigilant, c’est certain, faire certainement plus attention qu’en 
France, mais je suis contre le fait de diaboliser le Brésil, parce 
que c’est un pays qui vaut largement le détour. Déjà en France, 
lorsque l’on se réfère aux médias, Marseille semble être une 
ville plongée dans l’insécurité. Pourtant, pour y avoir vécu 20 
ans, je n’ai jamais été confrontée à des situations plus 
alarmantes que ce que l’on trouve à Paris. C’est surtout une 
question de mentalité, le plus important c’est d’être conscient 
du « danger » pour essayer de ne pas y être confronté.   
 
Qu’est-ce que tu peux dire sur l’UFPE ?  

L’Université Fédérale de Pernambouco (UFPE) FPE a choisi de 
suivre une politique très ouverte sur l’international. Ce qui 
signifie que l’épanouissement des élèves étrangers, fait partie 
de leur priorité. Une semaine d’intégration est d’ailleurs 
dédiée aux nouveaux arrivants, et un parrain nous est attribué 
avant même notre rentrée en cours. Quand on arrive à l’UFPE, 
on se sent attendu, ce qui est vraiment rassurant les premiers 
temps. L’UFPE souhaite d’ailleurs agrandir son nombre 
d’élèves étrangers, et ils sont particulièrement friands des 
élèves français, qu’ils savent, en général, plutôt assidus et de 
bon niveau. Un accord a d’ailleurs été signé entre la France et  

le Brésil pour promouvoir les échanges universitaires pour les 
élèves ingénieurs ; vous pourrez donc recevoir une bourse de 
la part de l’Etat français mais aussi de l’Etat brésilien une fois 
sur place. Alors plus aucune raison d’hésiter, ils n’attendent 
que vous !  
 
As-tu eu le temps de voyager ?  

Partir au Brésil sans voyager ? Ça serait dommage ! Bien sûr, et 
c’est ce qui donne souvent une réelle ligne directrice à nos 5 
mois d’échange. Recife, Olinda, Bonito, Maracaipe, 
Tamandaré, Japarantiga, Praia dos Carneiros, Pipa, Natal, Rio 
de Janeiro, São Paulo, Ilha Grande, Fernando de Noronha…  
Sont tant d’endroits merveilleux à portée de main. Après c’est 
comme tout, il faut savoir trouver un équilibre entre les cours 
et les voyages, mais en 5 mois, on trouve largement le temps 
de faire un petit tour du Brésil, surtout dans la région de Recife, 
où les paysages paradisiaques ne manquent pas. 

 
Quel souvenir en gardes-tu ? 

Quand on est éloigné de tout, confronté à une telle culture, 
dans des paysages aussi splendides, cela en devient presque 
grotesque, et on en vient à se demander ce qui est vraiment 
de l’ordre du réel. Ce que je garde comme souvenir, c’est ces 
paysages, et c’est peut être cliché mais avec le recul, c’est aussi 
beaucoup mes rencontres. Ce sont des mois intenses, et les 
souvenirs sont tellement nombreux que je ne pourrais pas tous 
vous les raconter, mais cette expérience a été indéniablement 
enrichissante. Quelque part, ces 5 mois resteront toujours 
entre le rêve et la réalité. 
 
Si tu as un conseil à donner, qu’est-ce que ça serait ?  

Oui je sais, les pays européens c’est bien, ce n’est pas trop loin 
de la maison au cas où papa,  maman, ou votre copain/copine 
vous manqueraient. Et puis ça change de la France sans trop 
vous déboussoler. Puis si on a un problème c’est plus facile 
pour rentrer … Mais si je peux vous donner un conseil, c’est de 
repousser vos limites, tentez plus loin, tentez plus dur, et vous 
verrez. Je ne veux pas faire l’apologie du Brésil parce que 
d’autres pays sont à visiter, mais sachez que des pays comme 
le Brésil vous tendent la main, alors réfléchissez bien avant de 
choisir votre destination près de la maison... Vous êtes jeunes, 
si vous ne le faites pas maintenant, vous ne le ferez peut être 
jamais. 

 

 


